
Chapitre 21 : Sacrifice 

Jane regarda le vaisseau du Jedi s’approcher de leur hangar avec plaisir. Des collectionneurs avaient 
avoué avoir acheté des reliques à une contrebandière dont la description correspondait à celle que 
son maitre et elle cherchaient.  Manaan…. Cette planète maintenant ignorée par les deux puissances 
galactiques. Leur cible ne pouvait pas désigner meilleur endroit pour effectuer un trafic. Et 
maintenant, ils étaient pris dans ses filets. 
 
Impérial : Quels sont vos ordres, Madame ? 
Jane : Aborder l’appareil. Tuer tous ses occupants sauf la contrebandière. Je vous transfère sa 
description sur votre base de données. Je la veux vivante. 
 
Le caporal se demandait  les raisons de cette instruction mais avec les Sith, il était préférable de ne 
pas être trop curieux.  Il prit l’ascenseur et alla chercher les soldats qu’il a choisis, dans leurs 
quartiers. Ils allèrent ensuite dans l’armurerie où ils s’équipèrent en fusils blasters ayant une fonction 
de rayons paralysants,  en  vibro-lame, en munitions et en grenades. Ensuite, ils prirent l’ascenseur 
pour descendre vers le hangar. Ils passèrent la porte les séparant de la salle de lancement des 
vaisseaux et commencèrent à voir, à travers le champ de force les protégeant de la froideur spatiale 
le Défenseur s’approcher.  Ils attendirent jusqu’à voir celui –ci atterrir sous leurs yeux.  
 
Caporal : Vous vous rappelez ce qu’on à faire ? On tue tous les membres de l’équipage sauf la 
contrebandière. Il nous la faut vivante. 
Soldat : Pourquoi ? 
Caporal : Ce sont les ordres du Seigneur Jane. Je n’ai pas à lui poser des questions. Je suis convaincu 
qu’elle fait ce qu’il faut pour notre maitresse. Alors vous êtes avec moi ? 
  
Les cris d’impatience lui répondirent 
 
Caporal : Pour notre Seigneur la Main ! 
 
Les soldats sous son commandement, suivirent ce cri de ralliement 
 
Soldats : Pour la Main ! 
 
Sur ces paroles, ils allèrent vers le vaisseau que le rayon tracteur a su capturer. L’équipe d’abordage 
arrivèrent au niveau de la porte du vaisseau dont la rampe n’était pas déployée évidemment. Le 
caporal fit signe à son équipe. Celui-ci  lui amena une sorte de mini-bombe si on jugeait par le point 
rouge.  Il appuya sur le bouton central et le lança vers la porte. Le mini-appareil déploya ses grappins 
et déploya un  signal lumineux ainsi que le bip menaçant. Les membres de l’escouade se mirent en 
position de tir. Quelques instants plus tard, la porte explosa, dévoilant l’intérieur du vaisseau. Le 
caporal et deux  de ses hommes  activèrent leurs grappins. Le caporal et son groupe furent les 
premiers à monter à bord. Couverts par ses deux hommes, il actionna la rampe permettant au reste 
de l’équipe de monter à bord. Une fois, l’équipe réunie, le meneur donna ses instructions. 
 
Caporal : N’oubliez pas, nous avons affaire à deux jedis et la contrebandière doit savoir se défendre.  
Ne prenez pas de risque. Ne vous isolez surtout pas et soyez attentif. 
 
Les membres de l’escouade approuvèrent par un hochement de la tête.  Il répartit ensuite son 
équipe. 
 
 



Ludsey était cachée dans une des trappes, avec les deux Jedis. Son plan était risqué mais elle ne 
voyait pas d’autre moyen pour s’échapper sans trop attirer l’attention.  
 
Tyle, murmurant à son maitre : Doit-on la faire confiance, maitre ? C’est une contrebandière, je vous 
rappelle ! Une hors la loi ! 
Mylio : Elle est dans le même bateau que  nous. 
Tyle : Qui vous prouve qu’une fois qu’elle aura la situation à son avantage, elle ne prendrait pas la 
poudre d’escampette ? 
Mylio : Seule la Force nous le dira, Tyle. 
Ludsey : Les Jedis sont toujours aussi bavards ? Taisez vous ou nos copains vont nous repérer ! 
 
 
Les deux Jedis restèrent silencieux. Ludsey sortit de la trappe. 
 
Ludsey : Ne bougez pas surtout. 
 
Sur cette parole, elle descendit la trappe et activa sa ceinture la rendant invisible à l’œil nu. 
 
Fantôme : Fais le vide en toi. Tu peux cacher ta présence à n’importe qui. Tu es de mon sang, Ludsey 
 
La capitaine écouta le conseil de son ancêtre. Elle, qui l’a permis de sortir de plus d’une situation 
dangereuse. 
 
Deux soldats s’avancèrent dans leur position. Un homme et une femme. 
 
Homme : Elle est jolie la cible. Tu penses qu’on pourrait… 
Femme : Si notre Seigneur la veut vivante, c’est qu’elle doit être utile. Je ne pense pas qu’elle serait 
contente que tu te fasses plaisir. 
Homme : Oh…  Si on ne peut pas avoir de petits extras !  Bon, elle est où notre porteuse de lekkus ? 
Car les scans ne disent rien ! 
Femme: C’est bizarre d’ailleurs. Auraient-ils abandonné le vaisseau ? 
 
Elle fit une demande au reste de l’escouade réparti dans le vaisseau.  Ludsey profita de cet instant, 
pour s’approcher du soldat, son couteau à vibration dégainé.  
 
Femme : Louveteau 2  à Louveteau 4. Des capsules ont-ils été largués ? 
 
Elle parvint à son niveau et avant même qu’il réagit, elle planta son couteau avec une précision 
mortelle au cou. 
 
Soldats : Négatifs, Louveteau 2. Aucune capsule n’a été larguée. 
Femme : Merci 
 
Elle lâcha l’étreinte et dégaina son pistolet blaster au moment où la soldat se retourna. 
 
Femme : Cible repé… 
 
Elle n’eut pas le temps de terminer sa phrase qu’un tir précis de la contrebandière au niveau du cou 
la réduisit au silence. Tel une cow-boy, elle fit tourner son arme avec son index droit avant de le 
remettre dans son fourreau, à son flanc gauche. Elle alla ensuite vers la trappe et l’ouvrit. 
 
Ludsey : Voici nos uniformes, messieurs. 



 
Deux soldats sortirent du vaisseau, escortant Tyle emprisonné par des chaines magnétiques 
 
Ludsey : Ils ne peuvent pas faire des casques pour twil’eks, bordel !  
 
Ludsey avait usé de la Force pour créer la parfaite illusion qu’elle était humaine. Une pratique qu’elle 
a appris du fantôme de son ancêtre  et qui renforçait la certitude de Mylio qu’elle soit la descendante 
de la Main. Mais ce n’était pas encore suffisant.  Etant un humain d’une quarantaine d’années, il 
n’eut pas besoin d’user de ce genre de supercherie. Ils arrivèrent à l’ascenseur et utilisèrent le passe 
pour monter. 
 
Mylio : On va où ? 
Ludsey : Désactiver le rayon tracteur. Après, on sort de ce foutu croiseur ! 
 
Ils arrivèrent à l’étage intermédiaire où ils tombèrent  sur un officier avec deux gardes. 
 
Officier : Soldats. 
 
Les deux déguisés se mirent au garde à vous. 
 
Officier : Où emmenez vous ce prisonnier ? Le seigneur Jane a clairement ordonné de ne pas faire de 
Jedi comme prisonnier. 
Ludsey : Monsieur, nous avons fouillé tous les recoins du vaisseau. Aucune trace de la cible qu’on 
recherche. Votre seigneur devra tenir compte de l’importance de notre prisonnier. Il est le seul à 
pouvoir nous divulguer sa position. 
Officier : Les ordres sont clairs. Pas de prisonniers Jedis. 
Ludsey : Et perdre notre seule piste ? Réfléchissez-y Monsieur. Préférez-vous dire au Seigneur Jane 
votre échec en précisant que vous avez éliminé la seule piste pouvant retrouver sa trace ? 
 
L’officier réfléchissait.  Ludsey et ses compagnons d’infortune se tenaient prêts à attaquer si l’officier 
restait borné. 
 
Officier : Très bien. Amenez le prisonnier au seigneur Jane. Mais vous énoncerez vous-même la 
situation. 
Ludsey , pensa : Quel courage ! 
Mylio : Très bien, Monsieur 
 
Il les laissa passer. 
 
 
Jane : Cherchez encore ! 
Caporal : Madame, on a fouillé partout ! 
Jane : Avons réfléchi au seule minute qu’ils aient pu sortir du vaisseau sans que vous les ayez vu ? 
Caporal : Mais madame, c’est impossible ! Mes hommes… 
Jane : Mais qui m’a foutu un abruti pareil ! Les déguisements ça existe !  Certains ont du se faire 
avouer et ils ont pris leurs armures. Enfin, laissez tomber ! Je vais m’en occuper personnellement. 
 
 
Sous la colère, elle coupa la communication. Jane remit la capuche sur sa tête. Sa bure dissimulait 
son armure en duracier, montrant qu’elle était un guerrier sith et se rendit en marchant, un sourire 
au visage. 
 



Jane, pensa : Tu ne t’échapperas pas aussi facilement. 
 
Les trois jouèrent leurs  rôles et cela suffit à duper le personnel. Ainsi, ils arrivèrent à la salle des 
machines et arrivèrent à trouver celle du rayon tracteur. Ludsey se mit au tableau de commande.  
Mylio en profita pour libérer son apprenti et lui rendit son sabre laser. 
 
Tyle : Ca fait du bien d’être libre ! 
Mylio : Cela prendra combien de temps ? 
Ludsey : A pirater le mot de passe ? Une dizaine de minutes je pense. Il est complexe mais ça me 
parait normal. 
Mylio : On vous a se faire repérez… 
Ludsey : Bah utilisez la Force ! Vous savez faire cela, non ? 
 
Tyle et Mylio n’étaient pas très emballés de faire cela mais ils n’avaient pas choix. Ainsi à chaque fois 
qu’un soldat se rapprochait trop dangereusement, ils utilisèrent la Force pour lui faire rebrousser 
chemin et lui faire disparaitre de sa mémoire ce qu’il venait de voir. Ludsey profita aussi de la 
désactivation du rayon tracteur pour envoyer un message à son droide  afin qu’il lui amène son 
vaisseau en lui indiquant quel hangar. 
 
Mylio : C’est fini ? 
Ludsey : Ouais.  Mais nous avons un petit problème. 
Mylio : C’est-à-dire ? 
Ludsey : Je pense que vous serez bon pour vous racheter un nouveau vaisseau. 
 
La capitaine lui montra la destruction du Défenseur par l’escouade chargé de les capturer grâce à des 
explosifs posés à divers recoin de leur vaisseau. 
 
Mylio : Bon sang ! On n’avait pas besoin de cela ! 
Ludsey : Mais le mien ne devrait pas tarder à arriver. On devrait se grouiller d’ailleurs ! Il nous fait 
rejoindre le point de rendez-vous avant qu’ils commencent à poser des questions au personnel. 
Tyle : Ce n’est pas comme si on avait le choix… 
 
Les trois rejouèrent leurs comédies en prenant soin de prendre d’éviter les couloirs où il y avait des 
interrogatoires. Enfin, après plusieurs moments de stress, ils parvinrent à un ascenseur les menant 
au premier hangar.  Une fois arrivé, la capitaine pirata l’ascenseur afin qu’il devint hors service. A 
peine arrivait il à l’intérieur de la pièce qu’un cargo XS arriva  et atterrit. La passerelle 
d’embarquement s’ouvrit. Les trois se dépêchèrent d’y aller mais une ombre apparut devant eux, 
comme par magie, un sabre laser à double lame sur sa ceinture. 
 
Jedi Noir: Où comptiez vous aller ? Ne me dites pas que vous voulez me fausser compagnie ! Ce n’est 
pas très poli ! 
Mylio : Dark Jane. 
Jane : Content de te voir aussi, mon mimi ! 
Mylio : Ne m’appelle plus ainsi ! 
Jane : Et pourquoi ? Car je suis ton adversaire ? 
 
Celui-ci resta silencieux. 
 
Jane : Ecoute. Je te propose un marché. Tu me livres la fille et je te laisse partir. Toi et ton apprenti. 
Tyle : Les Siths sont aussi honnêtes qu’un Hutt ! 
Jane : Oh ! Me comparez à une limace, c’est vexant ! Ca mérite une petite correction ça. 
 



Tout à coup, elle disparut 
 
Mylio : Derrière toi ! 
 
Tyle eut à peine le temps de se retourner qu’il se prit un joli coup de pied au visage qui le mit à terre.. 
Il lâcha son sabre sous la force du coup. Mylio intervint par une charge de Force, dégainant un sabre 
laser de couleur bleu. Mais il fut repoussé par un violent champ de force crée par Jane et qui le fit 
voler de quelques mètres avant d’atterrir au sol, sur le dos. Il n’en fut pas la seule victime.  La 
contrebandière atterrit également au sol, sur le dos. 
 
Ludsey, pensa: Raah… Avec les Jedis, c’est toujours pareil ! C’est un aimant à ennui, ces gens ! 
 
Jane marcha en direction du capitaine tandis que celle-ci se relevait. 
 
Jane : Pourquoi rester à ta misérable situation alors que tu peux devenir bien plus, Ludsey ? Rejoins 
nous ! Ta place est ici 
Ludsey : Désolé, mais devenir une marionnette ne fait pas parti de mes projets d’avenir ! 
 
Sur ces paroles, elle dégaina son pistolet blaster et tira aussi vite qu’elle pouvait. Cela ne dérangea 
pas la Jedi Noir qui la dévia  avec sa main droite. La contrebandière reculait, continuant à tirer. Jane 
continua son avancée.  
 
Jane : Ca ne sert à rien ! Rends toi, cela vaut mieux ! 
Ludsey : 1… 2… 
 
Jane se demandait pourquoi elle comptait tout en continuant à dévier les tirs. Elle était presque 
arrivée à son niveau 
 
Ludsey : 3 !!!! 
 
Sur ces paroles, elle lui lança une grenade. La Sith n’eut pas le temps de réagir car celui-ci explosa à 
l’instant même où il était presque à son niveau. La contrebandière resta prudente, pointant son arme 
là où était auparavant la Sith. Soudain, elle sentit une main l’empoignant au niveau de la gorge. 
Recherchant une air commençant à manquer, elle s’accroupit. Enfin, l’étreinte se délivra. 
 
Jane : Bien essayé ! Mais cela ne suffira pas, capitaine ! 
 
La capitaine sentit ensuite un choc derrière la tête, qui la fit tomber inconsciente. A peine eut- t elle 
réussi à mettre hors service sa cible que Jane fut bousculée par une poussée de Force. 
 
Mylio : Tyle, prends Ludsey et commence la procédure de décollage. Je vous rejoindrai aussi vite que 
possible.  
Tyle : Bien Maitre. 
Jane : Je ne vous laisserai pas partir ! 
 
A peine eut il fini sa phrase  que le Cargo XS se souleva dans les airs. 
 
Jane, avec un sourire: Je vais anéantir votre seule espoir de fuite ! 
 
 



Soudain, quelque chose s’ouvrit du vaisseau, comme une porte de sas, et une silhouette en sortit, 
volant dans les airs à l’aide d’un Jet-Pack.  C’était un droide de type Dévastator reconnaissable par 
leur allure de commandos. 
 
Devastator : Danger de niveau 7, enclenchement des armes de niveau 2 
 
Sur ces paroles, le droide lança par ses poignets une série de missiles en direction de Jane. 
 
Jane : Qu’est ce que… 
 
La Jedi Noir dut laisser tomber le vaisseau pour parer les missiles qui délivrèrent une série 
d’explosion. Le droide retourna dans le vaisseau par là où il était sorti.  
 
Mylio : Vas y ! 
 
Tyle obéit et porta la contrebandière jusqu’à l’entrée du vaisseau. Jane apparut soudain derrière Tyle 
son sabre laser allumé délivrant des lames ayant la couleur d’un jaune cuivré. Mais Mylio l’attira vers 
lui par la Force, l’empêchant de tuer son apprenti. Jane se releva juste à temps pour atterrir sur les 
pieds et esquiver la tentative d’empalement de son adversaire. Mylio se baissa pour éviter la lame 
destinée à le décapiter et fit tomber Jane par un coup de pied circulaire. Au retour, il fut poussé par 
la Force. Il atterrit, pied au sol, et se mit en position de garde. Jane se releva et lui fit face. 
 
Jane : Ca faisait longtemps. 
Mylio : Oui. Mais tu n’as plus rien à voir avec celle que j’ai connu et aimé. Le côté obscur t’a 
corrompu. 
Jane : Ooh ! Toujours les grands mots !  Tu sais, on n’est pas obligé de s’affronter. Rejoins-moi… 
Comme au temps où on faisait équipe ! 
Mylio : Ce temps -là est révolu. Depuis que tu as rejoint les Siths ! 
Jane : Dommage. J’aurai essayé. Je ne prendrai pas plaisir à te tuer mais tu ne me laisses pas le choix. 
 
Sur cette parole, elle se mit en position d’attaque et fit une charge de Force, arrivant au niveau du 
maitre Jedi. Il para en mettant sa lame perpendiculairement à celui de la lame de haut. Il cassa la 
garde et entama une attaque. Les deux entamèrent un échange  qui mit leurs dextérités à l’épreuve.  
Sur une garde, Jane parvint à sonner son adversaire par un coup de son poignet au visage mais pas 
suffisamment pour pouvoir le transpercer car il parvint à dévier la lame fatale et tenta de couper le 
poignet en deux par un puissant coup mais Jane para son coup même si cela la mettait à genou.  
Dans une situation précaire, Jane parvint difficilement à se relever et donna un coup de pied entre 
les deux jambes du Jedi qui le mit à genou.  Elle tenta de le décapiter mais Mylios parvint à parer à 
l’aide de son sabre en mettant sa lame perpendiculairement à celle de son ennemi. Il fit reculer son 
ennemie par une poussée de Force puissante. Surprise, Jane ne put réagir à temps et elle vola de 
plusieurs mètres avant de percuter les portes de l’ascenseur. 
 
Tyle : Maitre ! Allez y ! Sautez ! 
 
Mylios courut tout en concentrant ce qui lui restait d’énergie et sauta. Au moment où il atteignit la 
rampe, il fut tiré en arrière.  Il eut à peine le temps de se retourner et avoir la main sur son sabre qu’il 
sentit les effets d’un étranglement par la Force. 
 
Jane : Tu croyais pouvoir t’échapper aussi facilement, Mimi ? Ca sera ton ultime erreur. 
 
Mylios retomba à terre, se relevant tout en reprenant sa respiration. Ce fut alors qu’une lame 
perfora son corps. Une lame jaune cuivrée.  



 
Tyle : Non !!!!!!!!!!! 
 
Jane décrocha sa lame du corps de son ennemi et regarda le vaisseau sortir du hangar, la rampe 
refermé sur l’apprenti rongé par la colère et le chagrin tandis que Mylios s’écroula au sol. Jane 
observa le Cargo s’éloigner de sa vision jusqu’à entrer en hyperespace.  Elle entendit un rire derrière 
elle. 
 
Mylios : Tu as….échoué… Jane… Comment vas…tu annoncer cela… à ton maitre ? 
 
En entendant cela, Jane rigola à plein poumons 
 
Jane : Mon pauvre Mylios. Ce n’est qu’une partie de remise. Tôt ou tard, on attrapera l’une des deux. 
Ce n’est qu’une question de temps. 
 
Mylios ferma les yeux, figé par la surprise, ne comprenant pas les paroles de son vainqueur. Jane 
entendit ensuite la porte de l’ascenseur s’ouvrir. Dix soldats impériaux entrèrent. 
 
Jane : Trop tard. 
 
Tous se regardèrent, la peur au ventre. Le meneur du groupe s’avança, malgré la terreur qui 
l’envahissait. 
 
Caporal : J’ai échoué à ma mission, mon Seigneur. Je suis prêt à recevoir la punition que vous voulez 
m’infliger. 
 
Jade : En effet.  
 
Sur cette parole, elle décapita celui qu’elle estime responsable de l’échec de cette capture, sous les 
yeux effrayés de ces collègues. Le corps s’écoula au ventre, près de la tête. Elle éteignit son arme et 
le remit à sa ceinture. 
 
Jade : Mais nous avons toujours la soldat. Une disparition au combat, c’est monnaie courant dans 
une guerre. Evacuez moi ces deux là. Mettez le Jedi dans mes quartiers et ce faible… Mettez le dans 
l’espace ou brûlez le, peu importe. Faites disparaitre le corps 
 
Les soldats ne posèrent pas  de questions et se dépêchèrent d’obéir tandis que Jane s’isola pour 
mettre au courant, son maitre Dark Tralis de la situation par son communicateur holographique 
personnel. 
 
Jane : Maitre Tralis. 
Tralis : Qu’y a-t-il Jane ? 
Jane : Ludsey a réussi à s’échapper avec l’apprenti de Mylio. J’ai essayé de les en empêcher mais je 
n’étais pas prévenue que notre capitane avait une droide de type Dévastator. Je n’ai pas pu détruire 
le vaisseau responsable de leur fuite. Et une vieille connaissance s’est mise à travers mon chemin. 
Tralis : Cela n’était pas étonnant de sa part. Mais ce n’est pas grave. Ca ralentira simplement nos 
plans. Mais le résultat sera le même. 
Jane : Voulez vous que je la pourchasse ?  J’ai réussi à capturer Mylio. 
Tralis : Pourquoi pas ? Continues-tu à surveiller la soldat ? 
Jane : Oui. J’attends juste que la guerre recommence pour pouvoir lui tendre un piège et l’attraper. 
Tralis : Non. Ca je m’en chargerai personnellement. Elle te connait et repéra immédiatement. 
Concentres-toi sur sa sœur.  Sinon, as-tu fait ce que je t’ai demandé ? 



Jane : Concernant le chancelier pouvant remplacer l’actuel ? Oui. Nos espions  sur Taris ont repéré 
une candidate idéale. Elle a un passé d’esclavage auprès de l’Empire. Rien de mieux pour intensifier 
la guerre, non ? 
Tralis : Vas-y. J’écoute. 
 
Silwin venait de rentrer d’une mission de sécurité.  Elle s’écroula sur son canapé, épuisée. La soldat 
regarda la fontaine et se sentit un peu coupable. Des gens, depuis le pillage de Coruscant, vivaient à 
la rue ou dans des quartiers difficiles tandis qu’elle avait un appartement luxueux.  Et en plus, avec 
les gangs dans la ville basse qui se font la guerre et mettait à mal les autorités, si bien qu’on faisait 
appelle à son escouade pour remettre de l’ordre, elle ne préférait pas imaginer les conditions de vie 
des habitants. Elle alla vers le balcon et admira le jour se couchant sur la planète capitale, ainsi que le 
flot de speeders ne cessant de circuler qui faisait la renommée de la planète et que Silwin nommait la 
« planète des  véhicules ». 
 
Voix : C’est magnifique, tu ne trouves pas ? Bon ça ne vaut pas celui de Tatooine ou d’Aldérande mais 
quand même ! 
 
Silwin tourna la tête 
 
Silwin : Bizarre pour quelqu’un qui voulait détruire la République. Et qui a tué mon père. 
Fantôme : Tu n’as pas vécu ma vie, Silwin. Tu ne sais pas ce que j’ai vécu. 
Silwin : Ah bon ? Vous  savez au moins que je suis surveillée constamment par les Jedis ? Et qu’à 
cause de cela, ma carrière a stoppé et je suis bloquée au grade de lieutenant !  Sous le prétexte que 
je suis ta fille et que j’utilise ton arme. Une arme dangereuse selon eux. 
Tilwa : Dangereuse pour eux car ils sont incapable de la maitriser. Jedi ou Sith, il n’y a pas de 
différence entre les deux.  Toi-même, tu le sais depuis l’incident de Corélia. 
 
Silwin resta silencieuse. A l’énonce de cette épisode de sa vie, où elle avait perdu l’être qu’elle 
aimait, le chagrin revint. 
 
Tilwa : En faites, comment vont-elles? 
Silwin : Pourquoi ça t’intéresse ? 
 
Tilwa haussa les épaules. 
 
Tilwa : C’est ma famille. C’est normal que je demande, non ? 
Silwin : Tu m’as pourtant abandonné. 
Tilwa : C’est pour te protéger de mes ennemis, Silwin. Crois-moi, si ça ne tenait qu’à moi, je t’aurai 
élevée. Mais chez les siths, la faiblesse n’est pas permise. 
 
Le lieutenant spécialisé en infiltration resta silencieuse un moment, contemplant la circulation avant 
de revenir à l’intérieur. Elle alluma un écran holographique et mit les infos qu’elle s’empressa de 
mettre fort. Et elle se mit sur le canapé, dos à la caméra miniature. Elle l’a repéré au moment où elle 
a acquis l’appartement. Il y en avait dans toutes les salles. 
 
Silwin : Joltsyn s’en sort bien. Elle est promise à une belle carrière. Du moins, tant que son lien avec 
moi restera secret. 
Tilwa : Et Ludsey ? 
Silwin : Elle est devenue une contrebandière, spécialisée dans le trafic de reliques.  
Tilwa : Ce n’est pas un hasard qu’elle a choisi ce genre de marchandises. Tu devras bientôt régler des 
comptes ma fille. Je préfère te prévenir. 
Silwin : J’y réfléchirai. 



Tilwa : Tu devrais faire attention à eux, ma fille. Plus que tu le fais au moment. 
Silwin : Pourquoi me dis tu cela ? 
Tilwa : Une menace dans l’ombre plane sur eux. 
Silwin : Peux tu être plus précise ? 
 
Mais elle avait déjà disparu. Le lieutenant remit tout à la normale en se demandant ce que voulait 
dire sa mère sith. Il va falloir redoubler de prudence. Elle se leva pour aller se chercher une bouteille 
de Daranu. Elle était en permission et avait un chagrin à apaiser. Et la soldat a toujours aimé les 
boissons forts. C’était un de ces vices bien qu’elle prenait soin de ne pas boire quand elle était en 
service. Elle savait mieux que personne, qu’un soldat avait besoin de toute sa concentration dans un 
champ de batailles ou dans une mission. 


